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Introduction

Des  débats  scientifiques  prolifiques  engagés  autour  du
phénomène religieux congolais ont mis en évidence une convergence
d’idées  sur  « la  prolifération  d’Eglises  de  réveil  dans  le  ciel
congolais,  souvent  motivées  par  des  raisons  extra-doctrinales »
(Shomba,  2012).  Dans  la  plupart  des  cas,  ces  recherches  se  sont
concentrées  sur  les  mouvements  religieux  africains,  aboutissant
parfois  à  des  conclusions  hâtives  et  partielles,  qui  ne  reposent
généralement  pas  sur  des  enquêtes  de  terrain  approfondies.  La
majorité  des  résultats  présentés  par  ces  études  relèvent  de  “single
studies”,  largement  basées  sur  des  sources  issues  des  premières
analyses écrites par des scientifiques occidentaux, souvent éloignés
des  réalités  locales  sur  lesquelles  ils  enquêtent  (Ndaya,  2024).  Ce
modèle  de  raisonnement  inductif  paraît,  à  notre  avis,  superficiel,
compte tenu de la multiplicité et de la diversité des Eglises dites de
réveil.

Dans leur diversité, ces Eglises néo-chrétiennes, inspirées du
pentecôtisme  américano-britannique,  constituent  un  ensemble
hétérogène  de communautés  religieuses  fondées  sur  la  foi  dans  le
baptême  du  Saint-Esprit,  manifesté  par  le  parler  en  langues,  les
prophéties et les miracles (Mpiana, 2019). Malgré ces caractéristiques
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communes, chaque Eglise possède sa spécificité et mérite, selon nous,
d’être étudiée individuellement.

Le  propos  d’Osokonda  Okenge  à  ce  sujet  nous  semble
particulièrement pertinent :

Non  seulement  cette  effervescence  religieuse  est
remarquable  presque  partout,  mais  les  scientifiques
attribuent à ces diverses pratiques des qualificatifs  qui
nous  paraissent  singulièrement  subjectifs  :  hyper-
religiosité,  sur-christianisation,  escroquerie  religieuse,
Church-business,  binzambi-nzambi… Et comme si cela
ne suffisait pas, on tend à regrouper sous l’appellation
générique  d’“Eglise  de  réveil”  tous  ceux  qui  prient.
(Osokonda, 2012)

Or, la Communauté des Assemblées de Dieu de la République
Démocratique du Congo (37ème CADC),  est aussi comptée, du point
de  vue  doctrinale,  parmi  les  Eglises  pentecôtistes  mais,  affiliée  à
l’Eglise du Christ au Congo1 (ECC). A titre  illustratif,  les Centres
Evangéliques  Francophones  La borne et  Philadelphie,  à  Kinshasa,
capitale de la République Démocratique du Congo sont membres des
Assemblées de Dieu. Alors que dans la mémoire collective kinoise,
elles sont rangées dans le groupe des Eglises de réveil.

A la  différence des études précédentes,  celle-ci a porté son
attention spécifiquement sur la CADC. Au lieu de nous borner sur la
prolifération, fait perçu à l’œil nu, notre étude s’est fait le devoir de
rechercher ce qui est à la base de cette prolifération.

En effet,  derrière la réalité  sociale,  le perçu,  le directement
visible,  le  sociologue  tente  de  découvrir  le  non  perçu,  le  non-

1L’Eglise du Christ au Congo (ECC) est une corporation des églises protestantes de 
la Républiques Démocratique du Congo.
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directement  visible,  le  caché,  le  réel,  c’est-à-dire  tout  ce  qui
n’apparait  pas  à  la  conscience  immédiate  des  acteurs  (Mwene
Batende, 2014). A notre avis, cette quête du réel, en sociologie des
religions doit exiger un effort de la mise en lumière de l’interaction
entre le  religieux et le  social. C’est dans cette optique que s’inscrit
cette  étude  qui,  partant  du  constat  fait  sur  l’implantation  de  la
Communauté des Assemblées de Dieu dans la province du Kwilu en
général  et  en  particulier  dans  le  territoire  de  Masi-Manimba  ,  le
secteur Kinzenga , plus précisément à Kibolongo où elle a formé un
district2, nous a paru utile de nous questionner sur le facteur qui est à
la base de son émergence au sein de son aire culture.

Provisoirement,  nous  avons  estimé  que  l’implantation  des
Assemblées de Dieu à Kibolongo a est consécutive au  changement
social qu’il entraine au sein de cette société. En vue d’expérimenter
cette hypothèse, nous avons effectué une descente sur terrain pendant
la période allant du 06 juillet 2024 au 28 octobre 2024.

L’expérimentation de cette hypothèse a mobilisé à la fois la
« triangulation  de  chercheurs  et  à  la  triangulation  méthodique »
(Ipara,  2016).  En effet,  l’équipe  de recherche a été  constitué d’un
sociologue, d’un spécialiste en administration et d’une spécialiste en
pédagogie  appliquée.  Du  point  de  méthodologique,  trois  outils  de
collecte  des  données  en  sciences  sociales  ont  été  mobilisés,  en
occurrence  la  recherche  documentaire,  l’observation  et  l’entretien
semi-directif.

Il sied de signaler que dans l’enquête de terrain, Kibolongo
n’a pas été pris dans son sens strict en tant que milieu physique où

2 Selon l’article 10, alinéa 2 du Statuts de la 37ème CADC, portant modification du
25 janvier au 1er février 2010, à Kinshasa, Le District est une entité autonome de
la  Communauté  des  Assemblées  de  Dieu  de  la  République  Démocratique  du
Congo, regroupant 5 à10 ou 15 à 20 églises locales selon que l’on se trouve à
l’arrière-pays ou dans des grands centres urbains,  sur proposition du Conseil
provincial et approbation de l’Assemblée provinciale.
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devrait  nécessairement  se  dérouler  l’investigation,  mais,  plutôt
comme  un  construit  mental  regroupant  tous  les  acteurs  concernés
faisant  partie  de  l’échantillon.  (Mawa,  2022).  Concrètement,
l’enquête  s’est  déroulée  à  Kinshasa,  à  Kibolongo,  dans  la  cité  de
Masamuna, et dans la cité de Masi-Manimba. Kinshasa, capitale de la
République Démocratique du Congo, abrite les institutions politico-
administratives  du pays  ainsi  que  le  siège  de la  Communauté  des
Assemblées  de  Dieu  de  la  République  Démocratique  du  Congo
(CADC). À Kinshasa, nous avons rencontré le Représentant Légal et
le  Coordinateur  communautaire  de  la  CADC  pour  discuter  de
l’organisation  et  du  fonctionnement  des  Assemblées  de  Dieu,  afin
d’éclairer notre compréhension du sujet étudié.

Kibolongo, pour sa part, est le siège du district  éponyme et
abrite des témoins privilégiés ainsi que des gardiens de la mémoire
collective  de la  CADC dans la  province  du Kwilu.  Nos entretiens
avec ces acteurs ont porté sur l’implantation des Assemblées de Dieu
à Kibolongo, leur expansion à travers le district, ainsi que leur impact
social.

Dans la cité de Masamuna, nous avons établi un contact avec
le  chef  d’Antenne  de  la  Dinacopé  afin  de  collecter  des  données
relatives aux écoles conventionnées des Assemblées de Dieu dans le
district de Kibolongo. Ces informations ont ensuite été confrontées à
celles  recueillies  auprès  du  bureau  de  la  Coordination  Sous-
provinciale  des  écoles  conventionnées  des  Assemblées  de  Dieu
(ECP/37ème CADC), dont le  siège est  situé dans la  cité  de Masi-
Manimba.

Toutes les données collectées ont été analysées et interprétées
à travers la perspective fonctionnaliste d’Emile Durkheim, qui met en
lumière  les  variables  et  le  rôle  intégrateur  des  religions  (Houtart,
1960).
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Pour  rendre  compte  des  résultats  de  terrain,  nous  avons
structuré notre texte en trois points, en plus de l’introduction et de la
conclusion.  Le  premier  point  présente  une  brève  historique  de
l’implantation  des Assemblées  de Dieu à Kibolongo.  Le deuxième
point analyse l’expansion des Assemblées de Dieu dans cette région.
Enfin,  le  troisième  point  examine  les  facteurs  ayant  contribué  à
l’implantation de la CADC à Kibolongo.

1. Historique de l’implantation des Assemblées de Dieu de la RD 

Congo à Kibolongo

1.1. De la création et évolution des Assemblées de Dieu de la RDC

L’histoire  des  Assemblées  de  Dieu  en  République
Démocratique du Congo remonte à la création de la nouvelle cité de
N’djili  en  1952  par  les  autorités  coloniales.  En  effet,  face  à  la
pression  démographique  croissante  à  Léopoldville,  celles-ci
décidèrent  d’étendre  la  ville  vers  sa  périphérie  est.  Cette  décision
entraîna  un  important  flux  migratoire  interurbain,  avec  une
population  venant  principalement  de  l’ouest,  à  la  recherche  de
nouveaux espaces dans la région de N’djili.

Parmi  les  nouveaux  habitants  de  la  cité  de  N’djili  se
trouvaient  des  chrétiens  protestants  baptistes,  membres  de
l’Association  Baptist  Foreign  Mission  Society (ABFMS)  et  de  la
Baptist  Missionary  Society (BMS),  désireux  de  poursuivre  leur
encadrement  spirituel  et  de rester  ancrés  dans  leur  foi  protestante.
Cependant,  la  distance  entre  leurs  domiciles  et  leurs  églises
respectives devint rapidement un obstacle majeur.

Face à cette situation,  ces croyants se regroupèrent en deux
cellules  de  prière.  La  première  se  réunissait  au  quartier  3,  sur
l’avenue  Kimvula,  n°43,  dans  la  résidence  de  Monsieur  Kanza
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Philibert. La deuxième tenait ses réunions au quartier 6, sur l’avenue
Kinzundu, n°37, chez Gracia Nempanzu.

Soucieux de se conformer à la règlementation coloniale en la
matière,  Monsieur Nkanza Philibert,  représentant  les deux cellules,
saisit l’ABFMS par écrit, pour solliciter l’implantation d’une église
baptiste à N’djili pouvant assurer leur encadrement. En réaction à sa
lettre, le Comité de Pasteurs de Léopoldville (CPL), accorda une suite
favorable  en  confiant  cette  mission  à  Baptist  Missionnary  Society
(BMS) qui accepta l’offre. La BMS réussi à réunir les deux cellules
en une Eglise locale au quartier III, sise au n°426 de l’avenue Sumbi
dans  la  Commune  de  N’djili,  à  Léopoldville.  Mais,  son  œuvre
missionnaire  n’avait  pas  durée.  Elle  la  céda  à  l’American
Presbyterian Congo Mission (APCM), en 1955.

Peu de temps après, l’église presbytérienne était secouée par
une crise persistante due à des dissensions tribales et à la me gestion
du  comité  Pindi  Jean  Baptiste,  alors  Représentant  Légal  de  la
communauté.  Le  conflit  était  alors  devenu  ouvert,  il  entraina  par
conséquent,  la  démission  du  leaders  kongo  Pindi  Jean  Baptiste,
emportant  avec  lui  la  majorité  de  fidèles  kongo plus  précisément,
ceux des Eglises de N’djili et de Kimbanseke. L’acte de séparation de
ce groupe avec l’APMS était signé (comme l’exigeait la loi coloniale)
le 29 novembre 1964 par le groupe dissident. Ce qui leur donna le
droit  de  créer  une  Eglise  autonome.  L’Eglise  ainsi  créée  était
dénommée  ‘Eglise  Evangélique  de  Pentecôte  au  Congo  (EEPC)’,
dirigée par le Représentant Légal Pindi Jean-Baptiste. L’adhésion du
catéchiste protestant congolais, démissionnaire de l’Eglise baptiste de
Kintambo,  M.  Futa  Alphonse  et  le  recrutement  de  l’Evangéliste
français  Jacques  André  Vernaud  avait  contribué  de  booster  le
développement de cette association. En effet, les démarches amorcées
ensemble aboutirent

Par  l’octroi  de  la  personnalité  juridique  à  l’association  par
l’Ordonnance  n°341  du  17  septembre  1965,  publiée  au  Moniteur
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congolais n°18  du  1er  octobre  1965,  l’Etat  officialisait  la
dénomination  de  la  jeune  assemblée  :  Eglise  Evangélique  de
Pentecôte  au  Congo  (EEPC). Cette  ordonnance  reconnaissait
également son Représentant  légal,  le Révérend Pasteur Pindi Jean-
Baptiste,  ainsi que son siège social situé au n°426, avenue Sumbi,
quartier 3, dans la commune de N’djili, à Léopoldville.

La signature du partenariat entre l’EEPC et les Assemblées de
Dieu des Etats-Unis d’Amérique en 1970 entraîna un changement de
dénomination  de  la  communauté,  qui  devint  la  Communauté  des
Assemblées de Dieu au Zaïre (CADZ). Ce changement fut reconnu
par l’Arrêté n°268/73 du 27 décembre 1973. Cet arrêté fut entériné
par l’Ordonnance-loi n°73-013 du 14 février 1973, signée par Son
Excellence,  le  Citoyen  Président  de  la  République  du  Zaïre,  le
Général  des  Corps  d’Armée  Mobutu  Sese  Seko  Kuku  Ngwendu
Waza Banga. L’ordonnance intégrait l’Eglise, sous le nom de 37ème
Communauté des Assemblées de Dieu au Zaïre (CADZ), parmi les
membres de l’Eglise du Christ au Zaïre (ECZ). Le siège social de la
CADZ fut établi sur l’avenue Assossa, n°2219, commune de Kasa-
Vubu, à Kinshasa, capitale de la République Démocratique du Congo.

Le  changement  de  nom  du  pays,  passant  de  Zaïre  à
République  Démocratique  du  Congo,  entraîna  également  une
modification  de  la  dénomination  de  l’Eglise,  qui  devint  la
Communauté  des  Assemblées  de  Dieu  de  la  République
Démocratique du Congo (37ème CADC).

1.2. Implantation des Assemblées de Dieu de la RDC à Kibolongo

L’implantation  de  la  37ème  CADC  à  Kibolongo,  dans
l’ancienne province du Bandundu, est étroitement liée à l’histoire de
la 15ème Communauté  Baptiste  du Congo (CBCO),  anciennement
appelée Association  des  Eglises  Baptistes  du  Congo  Ouest
(ADEBCO), déjà implantée dans cette région.
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En  1913,  l’ADEBCO  établit  une  station  missionnaire  à
Moanza,  dans  le  secteur  Bindungi,  territoire  de  Masi-Manimba,
district  du  Kwilu,  dans  l’ancienne  province  du  Bandundu
(actuellement province du Kwilu). Le rayon d’action de cette station
missionnaire s’étendait au nord jusqu’à Kalonda, le long de la route
nationale  n°2  reliant  Kinshasa  à  Kikwit.  La  station  couvrait  deux
secteurs  du  territoire  :  le  secteur  Bindungi,  au  sud,  et  le  secteur
Kinzenga, au nord (Mawa, 2020).

La partie nord, caractérisée par une forte activité commerciale
et  de  meilleures  opportunités  économiques,  récoltait  davantage  de
ressources financières et jouissait d’un meilleur soutien que celle du
sud (V.L. Smith, 1965).

Cette dynamique économique permit à la mission de favoriser
une évolution intellectuelle notable chez les jeunes ressortissants du
nord, qui accédèrent progressivement à des postes clés au sein de la
mission  de  Moanza  :  Révérend  Pasteur  chef  de  mission,  maître
maçon,  maître  menuisier,  secrétaire  de  l’école,  cuisinier  des
missionnaires  chargés  de  l’enseignement,  directeur  principal  des
écoles de la mission, enseignants, etc.

Cependant,  cette  domination  des  ressortissants  du  nord
provoqua des tensions et des querelles intestines, car les autochtones
de  Moanza  se  percevaient  comme  subordonnés  aux  nordistes.
L’ampleur de ce climat aussi d’une Eglise qui devrait être un havre de
la  paix  conduit  les  missionnaires,  en  1962,  à  scinder  la  mission
Moanza en deux missions distinctes : l’une au Sud (mission Moanza)
et  l’autre  au  Nord  (mission  Kipata-Katika).  La  direction  de  la
nouvelle  mission  Kipata-Katika  était,  une  fois  de  plus  confiée  au
Révérend pasteur Kyungu Robert, ancien chef de la mission Moanza.
Mais,  à la  troisième année de sa création,  soit  en 1965, un conflit
opposa principalement le Révérend pasteur Kyungu Robert, chef de
la  mission  au  Directeur  de  l’école  primaire  Longi  Théophile.  Ce
dernier  était  reproché par le Révérend pasteur,  de l’acte  d’adultère



IMPACT DE LA MOUVANCE DES ASSEMBLEES DE DIEU... 157

commis, fait prohibé par la réglementation de l’ADEBCO. En dépits
de pistes de solutions proposées pour sortir de la crise, toute tentative
de négociation  était  vouée à  l’échec  car,  les  enjeux  du conflit,  la
mobilisation  des ressources,  l’enrôlement  des  alliés  au conflit,  etc.
n’avaient fait que compliqué d’avantage l’équation.

Ce qui conduit, en 1968, le retrait de la mission Kipata-Katika
d’un groupe de cinq paroisses qui se déclara autonome : Bukanga,
Kifunga,  Kimbodola,  Kimbau  Lulungu  et  Masangata  sous  le
leadership  du  Directeur  Longi  Théophile.  Pour  éviter  de  tomber
encore dans les erreurs du passé3, ce groupe délibéra de s’installer sur
un terrain neutre : Kibeti ki matala4, actuel  Kibolongo5, situé dans le
groupement  Buka  Nkento,  secteur  Kinzenga,  territoire  de  Masi-
Manimba,  province  du  Kwilu  en  République  Démocratique  du
Congo. De là, il mena ses démarche d’adhésion au sein d’une autre
Eglise-mère. Et le choix tomba sur l’Eglise Evangélique de Pentecôte
au Congo (EEPC).

Ainsi,  le  19  septembre  1968,  par  sa  lettre  n°
825/R.L/EEPC/68,  le  Comité  exécutif  de  l’Eglise  Evangélique  de

3 Profitant  de  l’expérience  de  la  déstabilisation  de  leurs  anciennes  missions
protestantes Moanza et Kipata-Katika liée principalement aux revendications de
droit de l’autochtonie, le groupe du Directeur Longi Théophile s’est décidé de ne
pas implanter leur mission dans un des villages d’originaire de l’un ou l’autre
membre. D’où, le choix opéré sur le Kibeti ki matata où, ils vont construire pour
la toute première fois, un village qu’ils ont dénommé Kibolongo.

4 Dans la langue Kingongo, Kibeti veut dire une colline. Tandis que matala étaient
des petits fruits qui servait au maquillage (de tatouages) principalement pour les
jeunes filles et les femmes de la contrée.

5 Le nom de Kibolongo dérive du nom de monsieur Bolongo, un vendeur ambulant
d’origine inconnue mais, qui s’exprimait en langue Kisuku. Il s’installait à Kibeti
ki matala, au bord de la route pour vendre ses produits traditionnels (amulettes,
des  flèches,  houes,  ingrédients,  thé ou café,  etc.)  aux différents  passants,  plus
spécialement  aux  femmes  qui  venaient  s’approvisionner  en  matala. Au fil  de
temps, la renommée de monsieur Bolongo avait conduit ses clients à surnommer
l’endroit où on le rencontrait Kibolongo. Petit à petit, le nom de Kibolongo prit de
l’ampleur sur celui de Kibeti ki matala. Et lorsque le groupe de cinq paroisses se
décida de s’y installer, il adopta alors le nom de Kibolongo.
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Pentecôte au Congo (EEPC), représenté par le  Représentant  Légal
Futa  Alphonse,  accorda  l’adhésion  en  son  sein  au  groupe  de
Kibolongo. Dès lors, ce dernier devint membre effectif de l’EEPC,
actuellement dénommée Communauté des Assemblées de Dieu de la
République Démocratique du Congo (CADC).

C’est  donc  partant  de  Kibolongo,  en  particulier  que  les
Assemblées  de  Dieu  ont  été  implantées  à  travers  toute  le  secteur
Kinzenga,  territoire  de  Masi-Manimba  et  province  du  Kwilu,  en
général. Le nombre d’Eglises locales implantées (vingt-huit) dans le
seul  secteur  Kinzenga,  à  ce  jour,  lui  ont  valu  le  statut  de  district
dénommé Kibolongo.

2. Mouvance des Assemblées de Dieu dans le district Kibolongo

Le terme  mouvance  revêt plusieurs significations mais, dans
le cadre de cette  étude,  nous l’avons considéré dans le  sens de la
mobilité et/ou de mouvant.

Par  mouvance  des  Assemblées  de  Dieu  de  la  République
Démocratique du Congo à Kibolongo, nous entendons le fait  de la
mobilité  de  cette  église  de  Kibolongo,  lieu  principal  de  son
implantation  en  1968,  aux  différents  lieux  de  son  implantation
actuelle dans ce district qui porte son nom. C’est ce caractère mobile
et  mouvant  dont  il  est  question  dans  cette  étude.  Pour  saisir  ce
caractère mouvant, nous nous sommes servi des églises et les écoles
organisées  par  la  CADC dans leurs  différents  lieux d’implantation
comme indicateurs.

Les détails sur les noms de ces églises, leur statut (église local
ou  église  annexe),  les  noms  de  leurs  pasteurs  titulaires,  leur  lieu
d’implantation et l’effectif des fidèles par église sont fournis dans le
tableau ci-dessous, que nous avons dressé en ordre alphabétique des
noms des églises.
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Tableau n°1.  Données statistiques  des églises  du district  de
Kibolongo

N° Nom de l’Eglise Statut
Nom du 
Responsable

Lieu d’implantation
Eff. de 
fidèlesVillage Secteur

1 Arche E.A
Ev. Patience 
Kinaka

Mulungu 
Mfinda

Kinzenga 100

2 Bethel E.L
Rév. Melchack 
Mavula

Kinzenga 
centre

Kinzenga 250

3 Bonne nouvelle E.L
Rév. 
Mwenimbu

Masamuna Kinzenga 221

4 Bukanga E.L Ev. Hilo Bukanga Kinzenga 200

5

Centre 

Evangélique 
Alfa

E.A
Ev. Guy 
Lubamba

Masamuna Kinzenga 102

6 Kalonda Pont E.A
Past. Boniface 
Makwikila

Kalonda 
Pont

Kinzenga 117

7 Kialu Mbala E.L
Rév. Norbert 
Makengo

Kialu Mbala Kinzenga 250

8 Kianga E.A
Past. Kangila 
Matala

Kianga Kinzenga 150

9 KibanguLuie E.A
Past. Mayele 
Kapenza

KibanguLuie Kinzenga 150

10 Kibolongo E.L Rév. Konda Kibolongo Kinzenga 300

11 Kifunga E.L
Rév. Matuzola 
Mundende

Kifunga Kinzenga 350

12
Kimbangi 
Kolomvo

E.L
Rév. Paul 
Mulandu

Kimbangi 
Kolomvo

Kinzenga 250

13
Kimbau 
Lulungu

E.L
Rév. Claude 
Matuwa

Kimbau 
Lulungu

Kinzenga 250

14 Kimbwangi E.A
Ancien 
Kuketuka

Kimbwangi Kinzenga 120

15
Kinguendi 
Tondi

E.L
Rév. Timothé 
Mbemba

KinguendiTo
ndi

Kinzenga 100
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N° Nom de l’Eglise Statut
Nom du 
Responsable

Lieu d’implantation
Eff. de 
fidèlesVillage Secteur

16 Kinzedi E.L
Rév. Ngoyi
Zadimwena

Kinzedi Kinzenga 200

17 KipalangaTenzi E.L
Rév. Charles 
Kazala

Kipalanga 
Tenzi

Kinzenga 200

18 Kipolo E.L Rév. Kuseka Kipolo Kinzenga 100

19 Kitswakata E.L Past. Bwese Kitswakata Kinzenga 158

20 Kiwawa E.A
Ev. 
ChrispinLukon
go

Kiwawa Kinzenga 80

21 Kwatimukoko E.L Ev. Salay (F)
Kwatimukok
o

Kinzenga 150

22 Masangata E.L
Rév. Ruphin 
Lusangu

Masangata Kinzenga 300

23 Matala E.L
Rév. Bikweni 
Mulopo

Matala Kinzenga 250

24 Mikoko E.L
Past. Patrick 
Luputu

Mikoko Kinzenga 200

25 Mutselenge E.L Past. Mubunda Mutselenge Kinzenga 220

26
Nouvelle 
alliance

E.A
Honoré 
Muzinga

Kingonzi Kinzenga 122

27 Onction divine E.A Past. Ekofo Masamuna Kinzenga 132

28 Sion E.L
Rév. Luzolo 
Mayangisa

Kikungila Kinzenga 250

Total - - - 5 272

Commentaires : Ce tableau a été conçu par nous, à partir des
données collectées au bureau du District de Kibolongo, le 27 juillet
2024, à Kibolongo. Il se dégage que le district de Kibolongo compte
vingt-huit  églises  (paroisses).  Sur  ce  total,  il  y  a  dix-neuf  églises
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locales6 (EL) et neuf églises annexes7(EA) implantées dans différents
villages  dont  les  noms  sont  repris  dans  la  colonne  de  lieu
d’implantation,  spécialement  celle  de  village.  L’effectif  total  des
fidèles de toutes ces Eglises s’élève à cinq mille deux cent septante

deux (5 272).

En  plus  des  Eglises,  la  CADC  organise  aussi  des  écoles
primaires et secondaires au sein du district de Kibolongo. Comme le
cas  pour  les  Eglises,  les  données  statistiques  de  ces  écoles  sont
présentées dans deux tableaux ci-dessous.

Tableau n° 2.  Données  statistiques  des  écoles  primaires  du
District de Kibolongo

N°
Nom de 
l’école

ID.
Secope

N
br

e 
cl

as
se

s

Effect. 
Elèves

Effect. Agents
Lieu 
d’implantatio
nG F T H F T

1. Kialu Mbala 3114728 6 108 58 166 7 0 7 Kialu Mbala

2. Kibolongo 3114810 0 187 78 265 7 4 11 Kibolongo

3. Kifunga 1 3114712 9 100 59 159 8 2 10 Kifunga

4. Kifunga 2 3118025 6 120 88 208 7 0 7 Kinzedi

5. Kifunga 
centre

3119255 6 132 64 196 7 0 7 Kifunga

6. Kimbangi/
Koko

3119551 6 98 54 152 7 0 7 Kimbangi

7. Kimbau 
Lulungu

3114792 7 107 63 170 6 2 8 Kimbau 
Lulungu

8. Kinsaku 
Fongo

3118924 6 102 35 137 7 0 7 Kimbangi

9. Kinzenga 3119574 6 134 44 178 5 2 7 Kinzenga

10. Kitshamanga 3115434 6 154 33 187 6 1 7 Kitsamanga

11. Lac Nzalama 3115393 6 98 49 147 7 0 7 Kibangu

6L’Eglise locale (EL)
7L’Eglise Annexe (EA)
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N°
Nom de 
l’école

ID.
Secope

N
br

e 
cl

as
se

s

Effect. 
Elèves

Effect. Agents
Lieu 
d’implantatio
nG F T H F T

12. Lufu/
Nzombi

3122427 6 109 55 164 7 0 7 Nzombi

13 Mabeka 3118655 7 200 87 287 7 1 8 Mabeka

14. Masangata 3114789 15 130 58 188 13 3 16 Masangata

15. Matala 3114805 6 102 33 135 6 1 7 Matala

16. Nzwanga 3115358 6 128 84 212 6 1 7 Nzwanga

17. Putu 3115406 6 99 64 163 7 0 7 Putu

Total - 110 2108 1006 3114 120 17 137 -

Commentaires  :  Nous  avons  conçu  ce  deuxième  tableau
relatif aux écoles primaires partant des données collectées au bureau
de l’Antenne de la Dinacope Masamuna, à Masamuna et de celui de
la  Coordination  des  ECP/37ème CADC  Masi-Manimba,  à  Masi-
Manimba, respectivement du 07 au 09 juillet  2024 et du au juillet
2024. In indique que la CADC a implanté dix-sept écoles primaires
dans  le  district  de  Kibolongo.  Chaque école  est  identifiée  par  un
numéro lui accordé par la Dinacope. Ce qui veut dire que ces écoles
sont reconnues et payées par l’Etat congolais. Le total de classes de
toutes ces écoles est de cent et dix (110). Elles sont fréquentées par
trois mille cent quatorze (3 114) élèves dont mille six (1 006) filles.
Ces élèves sont encadrés par cent trente-sept (137) enseignants dont
dix-sept femmes. A chaque école, correspond son lieu d’implantation.

Tableau n°3. Données statistiques des écoles secondaires du
district de Kibolongo
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N°
Nom de 
l’école

ID.
Secope Option

Nbr
e 
de 
clas
ses

Effectif des 
élèves

Effect. 
Agents

Lieu 
d’implanta
tion

G F T H F T
1 Bashi N.P Sec.Gén. 8 45 11 56 - - - Kifunga

Construct
ion 14 - 14 17 4 21
Péd.Gén. 44 18 62 - - -

Sous Total 103 29 132 17 4 21

2 Don Petit
312223
7 Sec.Gén. 14 33 40 73 - - - Masamuna

Construct
ion 75 - 75 12 0 12
Péd.Gén. 45 33 78 - - -
Vétérinai
re 19 5 24 - - -

Sous Total 172 78 250 12 0 12

3 Kabanga
312395
2 Sec.Gén. 8 44 11 55 - - - Kingonzi

Chimie-
Bio. 40 23 63 3 14 17
Com.Ad
m. 16 - 16 - - -

Sous Total 100 34 134 3 14 17

4 Dr. Sapio N.C.S Sec.Gén. 8 22 11 33 - - -
Kimbangi 
Koko

Chimie-
Bio. 15 16 31 11 3 14
Péd.Gén. 33 24 57 - - -

Sous Total 70 51 121 11 3 14

5
Kibolong
o

311485
1 Sec.Gén. 9 56 26 82 - - - Kibolongo

Construct
ion 7 - 7 9 0 9
Mathphy
s. 33 - 33 - - -
Péd.Gén. 98 57 155 - - -

Sous Total 194 83 277 9 0 9

6 Kimbangi 312242 Sec.Gén. 6 23 13 36 - - - Kimbangi 
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N°
Nom de 
l’école

ID.
Secope Option

Nbr
e 
de 
clas
ses

Effectif des 
élèves

Effect. 
Agents

Lieu 
d’implanta
tion

Kolomvo 9 Kolomvo
Péd. Gén. 31 13 44 - - -

Sous Total 54 26 80 9 0 9

7 Kinzenga
311893
9 Sec.Gén. 6 14 18 32

Kinzenga 
centre

Péd.Gén. - - -
Vétérinai
re 23 15 38

Sous Total 37 33 70 7 2 9

8
Masangat
a

311927
3 Sec.Gén. 10 31 29 60 Masangata

ChimBio. 33 17 50
Latin-
philo. 9 0 9

Sous Total 73 46 119 12 3 15

9
Mashini/ 
Kialu

312129
8 Sec.Gén. 6 16 14 30

 Kialu 
Mbala

Péd.Gén. 40 20 60
Sous Total 56 34 90 8 1 9

10
Mukoko 
Mikunzi

311803
3 Sec.Gén. 10 15 17 32

Kialu 
Mikunzi

 
Com.Ad
m. 14 8 22
Péd.Gén. 21 16 37

Sous Total 50 41 91 15 0 15

11 Muyumba
311802
2 Sec. Gén. 10 28 16 44

Kimbau 
lulungu

Péd. Gén. 33 10 43
Vétérinai
re 13 3 16

Sous Total 74 29 103 14 1 15

12 Nzeza 118030 Sec. Gén. 11 64 16 80
Kimbidi 
Kabangu

Agricultu
re 14 1 15
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N°
Nom de 
l’école

ID.
Secope Option

Nbr
e 
de 
clas
ses

Effectif des 
élèves

Effect. 
Agents

Lieu 
d’implanta
tion

Péd. Gén. 50 20 70
Sous total 128 37 165 14 3 17
13 Putu 20572 Sec. Gén. 12 26 14 40 Putu

Agricult. 8 0 8
Chimie-
Bio. 42 19 61

Sous total 76 33 109 16 2 18

14
Révérend 
Kalasi 123105 Sec. Gén. 6 26 12 38 - - -

Kipalanga 
Kibamfu

Péd.Gén. 50 14 64 - - -
Sous total 76 26 102 9 0 9

15
Révérend 
Swana 124893 Sec. Gén. 10 26 19 45 - - - Matala

Latin-
Philo. 13 - 13 - - -
Péd. Gén. 17 10 27 - - -

Sous total 56 29 85 13 2 15
16 Samuel N.p. Sec. Gén. 10 30 19 49 Kikungila

Péd. Gén. 47 15 62
Chimie-
Bio. 15 12 27

Sous total 92 46 138 12 3 15
Total général 144 1411 655 2066 181 38 219

Commentaires  :  Ce  tableau  nous  renseigne  seize  (16)  écoles
secondaires  dont  deux  écoles  non  payées  (N.P)  implantés  par  la
CADC à Kibolongo. Leur ensemble donne un total de cent quarante-
quatre (144) classes. Deux mille soixante-six élèves ont fréquentés les
écoles secondaires de la CADC Kibolongo dont six cent cinquante-
cinq  filles.  Ces  élèves  ont  été  encadrés  par  deux  cent  dix-neuf
enseignants dont trente-huit femmes.
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2.1. Facteurs de la mouvance des Assemblées de Dieu à Kibolongo

Les groupes religieux congolais  ne sont pas préoccupés par
l’eschatologie mais par l’immédiat.  Ils fonctionnent surtout comme
des centres thérapeutiques, des hôpitaux, des réseaux d’entraide, des
centres  de  rééducation,  des  agences  matrimoniales,  des  réseaux
d’entrepreneurs  et  d’hébergement  des  personnes  temporairement
sans-logis (Ndaya,  2024).  A notre avis,  la mouvance de la  CADC
dans le district de Kibolongo est consécutive à ce mode opératoire
des églises congolaises. Dans le cas d’espèce de la CADC, l’accent a
été  mis  sur  le  changement  social  induit  par  son  implantation  des
églises et des écoles dans cette partie du territoire congolais.

« Le changement est donc une transformation observable dans
le temps et qui affecte d’une manière non moins provisoire la culture
d’une société donnée et modifie le cours de son histoire » (Mukaba,
2012). Il  s’agit  du bouleversement que l’implantation de la CADC
provoque sur le comportement de ses membres.

Les  deux sous-points  ci-dessous  en  rapport  avec  la  gestion
d’une  église  locale  et  la  gestion  des  écoles  illustrent  mieux  cette
notion du changement social.

2.1.2. De la gestion d’une Eglise locale

Il sied de noter qu’à la lumière du premier tableau relatif aux
données  des  églises,  il  ressort  que la  CADC a implanté  vingt-huit
églises au sein du district  de Kibolongo. Ces églises emploient par
conséquent,  vingt-huit  pasteurs.  Et,  elles  comptent  cinq mille  deux
cent septante deux (5 272). Chaque pasteur gère son église locale en
vertu  du  principe  de  l’autonomie8 consacré  dans  les  Statuts  des

8 Art. 10 des Statuts de la CADC dispose que La Communauté des Assemblées de
Dieu  de  la  République  Démocratique  du  Congo  reconnait  l’autonomie  de  la
Province, du District, des églises locales, …consistant à gérer administrativement
et financièrement ses affaires à l’exception de tout aspect doctrinal et juridique.
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Assemblées de Dieu. Il  y demeure dirigeant à vie, sauf, en cas de
circonstances (inaptitude, décès, voyage à l’étranger, etc.). Son statut
du pasteur lui confère des valeurs particulières. Ces valeurs lui font
distinguer non seulement de ses fidèles mais, aussi de tous les autres
membres de la société. Son habillement, ses interventions en publique
ou  en  privé,  etc.,  bref  son  comportement  fait  de  lui  un  homme
différent des autres et de référence auprès de qui on se confie en cas
de circonstance  qui nécessite  un appui  tant physique que spirituel.
Alors  que  la  même personne qui  hier,  n’avait  pas  cette  qualité  et
n’était pas considérée comme tel.

Le message véhiculé par la CADC est un ensemble de code
éthique et moral qui régule la vie des fidèles au sein de leur société.
Ses  pratiques  religieuses  sont  accompagnées  des  rituelles
thérapeutiques pentecôtistes.

La majorité des rituels thérapeutiques pentecôtistes en RDC
aujourd’hui  sont  souvent  collectifs.  Ce  sont  des  séances  très
psychodramatistes auxquelles le public participe activement, surtout
lors des témoignages de la souffrance (Ndaya, 2024).

En somme, la mouvance de de la CADC dans le district de
Kibolongo tient à la fois à l’aspect financier, culturel et moral qu’elle
véhicule.

2.2. 2. De la gestion des écoles primaires et secondaire

Le  second  tableau  se  rapporte  aux  écoles  primaires  et  le
troisième  aux  écoles  secondaires  organisées  dans  le  district  de
Kibolongo. Il a indiqué que le district de Kibolongo organise dix-sept
écoles  primaires  et  seize  écoles  secondaires.  Ces  écoles  sont
fréquentées par trois mille cent quatorze (3 114) élèves dont mille six
(1 006) filles au cycle primaire et de deux mille soixante-six (2 066)
élèves dont six cent quarante-cinq (655) filles au cycle secondaire.
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Tous  ces  élèves  bénéficient  d’une  éducation  basée  sur  la
transmission d’un certain nombre de valeurs qui façonne et modèle
leur comportement au sein de la société en vue de faire d’eux des
futurs hommes et femmes utiles à la société.

En deuxième lieu, les écoles de la CADC constituent un canal
important de débouchés pour ses fidèles en premier lieu. En effet, les
écoles  primaires  emploient  cent  trente-sept  (137)  enseignants  dont
dix-sept (17) femmes. Et les écoles secondaires en compte deux cent
dix-neuf (219) dont trente-huit (38) femmes.

 Le salaire moyen d’un enseignant de l’école primaire est de
trois cent quarante mille (340 000) francs congolais et celui du cycle
secondaire  s’élève  à  deux  cent  nonante  cinq  (295 000)  francs
congolais (Enquête du /07/2024, à Masamuna).

Tableau n°4. Impact financier des écoles de la CADC dans le
district de Kibolongo

N° Salaire mensuel 
moyen

Montant 
(CDF)

Effectif 
des 
enseigna
nts

Total (CDF)

1 Enseignants des 
écoles primaires

340 000 137 46 580 000

2 Enseignants des 
écoles secondaires

295 000 219 64 605 000

Total 635 000 356 111 185 000

Commentaires : Les  données  collectées  au  bureau  de
l’Antenne de la Dinacope Masamuna se rapportant aux salaires des
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enseignants que nous avons présentés dans ce tableau indiquent qu’un
enseignant  de  l’école  primaire  touche  en  moyenne  un  salaire  de
340 000  CDF.  Lorsque  nous  avons  multiplié  ce  montant  par  leur
effectif  de  137  enseigna  gants,  nous  avons  obtenu  un  total  de
46 580 000 CDF. Pour les enseignants des écoles secondaires,  leur
salaire  mensuel  moyen est  de  295 000 CDF.  Multiplié  à  l’effectif
total des enseignants, il donne 64 605 000 CDF. Le total général des
salaires  mensuels  de  ce  deux catégories  d’enseignants  a  donné un
montant de 111 185 000 CDF.

Au  regard  de  ces  données  relatives  aux  salaires  des
enseignants  des  écoles  primaires  et  secondaires  de  la  CADC
Kibolongo, nous pouvons en déduire que ces écoles constituent un
circuit  financier  important  par  le  cal  l’Etat  congolais  injecte  des
capitaux dans ce coin du territoire national.

Conclusion

De  la  littérature  consacrée  au  phénomène  religieux  en
République Démocratique du Congo (RDC) se dégage une tendance
générale axée sur la prolifération des Eglises motivées par des raisons
extra-doctrinales.  Par  conséquent,  tout  mouvement  religieux  est
souvent  classé dans  cette  catégorie.  À notre avis,  ce raisonnement
inductif ne permet pas de saisir la spécificité de chaque mouvement
religieux.

En  dehors  des  sentiers  battus,  notre  étude  s'est  attachée  à
appréhender  la  Communauté  des  Assemblées  de  Dieu  de  la
République  Démocratique  du  Congo  (CADC)  dans  sa  singularité.
Cette recherche avait pour objectif d'identifier le facteur à l'origine de
la dynamique de la CADC dans le district de Kibolongo.

Pour ce faire, nous avons effectué une enquête de terrain afin
de collecter des données de première main. L’étude s’est inscrite dans
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la perspective théorique fonctionnaliste d’Emile Durkheim, qui met
l’accent  sur  l’analyse  des  variables  et  sur  le  rôle  intégrateur  des
religions.

Après investigation, l’analyse et l’interprétation des données
de terrain ont révélé que la dynamique de la CADC dans le district de
Kibolongo  démontre  que ce  mouvement  religieux  est  bien  intégré
dans cette société. Cela a été prouvé par le rôle que cette communauté
joue à Kibolongo, notamment à travers l’organisation de ses églises.
Dans cette région, la CADC est perçue comme un moteur de création
d’opportunités,  offrant des emplois  à ses fidèles  et  leur permettant
ainsi de subvenir à leurs besoins.

Devenir  pasteur  au  sein  de  la  CADC équivaut  à  un  statut
d’entrepreneur  et  de  leader,  promoteur  des  valeurs  morales  et
culturelles.  Par  ailleurs,  les  enseignants  des  écoles,  rémunérés  par
l’Etat congolais, détiennent des capitaux qui permettent aux paysans
de faire circuler leurs biens.

En guise de conclusion, la mouvance des Assemblées de Dieu
de  la  République  Démocratique  du  Congo  est  consécutive  au
changement  social  qu’il  entraine  dans  le  vécu  quotidien  de  ses
fidèles,  en  particulier  et  de  tous  les  Congolais  de  cette  partie  du
territoire nationale, en général.
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